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† Gabriel Agbalévon, le 
papa de Frt. Grégoire, 
décédé le 01 février à 
l’âge de 74 ans et en-
terré à Kpalimé le 26 
février. 

 
† Eleonora Wolodko, la 
maman du P. Mirek dé-
cédée le 26 février et 
enterrée le 1 mars en 
Pologne.  

 
† P. Bernhard Rudolf, 
ancien économe géné-
ral. 
 
† P. Guido Tisera, an-
cien coordinateur gé-
néral pour l’apostolat 
biblique. 

Carême 2011 : 
Un long moment de grâce pour devenir ce que l’on doit être. 
A l’occasion de sa première allocution inaugurale en 1861 comme 16ème prési-
dent des Etats-Unis, Abraham Lincoln (1809 – 1865), fils d’un couple fermiers, 
qui mena l’Union à la victoire lors de la guerre de Sécession et abolit l'esclavage 
dans ce pays, un homme riche et aristocrate lui coupa la parole et lui dit : 
« Monsieur Lincoln, vous ne devez point oublier que votre père fabriquait les 
chaussures pour ma famille » ! Toute l’assemblée s’éclata en rire – l’on se mo-
quait de Lincoln.    
Lincoln lui fixa le regard et dit : « Honorable, je sais bien que mon père fabri-
quait les chaussures pour votre famille, et probablement pour tant d’autres 
familles représentées ici aujourd’hui, car mon père fabriquait les chaussures 
comme personne d’autres ne le faisait ». 
[C’est ce même Lincoln, qui avait prononcé la fameuse déclaration à l'occasion 
de sa seconde allocution inaugurale, peu avant son assassinat le 15 avril 1865 
par John Wilkes Booth, en attribuant l'origine de la guerre aux conséquences de 
l’esclavage : « Sans rancune contre personne, avec de la charité à l'égard de 
tous».] 
Puis Lincoln continua : « Mon père était un homme créatif. Ses chaussures 
n’étaient pas juste n’importe quelles chaussures. Il les fabriquait avec toute la 
force de son âme. Je voudrais vous demander, ‘Avez-vous des plaintes par rap-
port même à une paire de chaussures qu’il a faite pour votre famille ?’ Car je 
sais fabriquer les chaussures moi-même. Si vous avez une plainte quelconque, je 
pourrais vous en faire une autre. Mais, tant que je le sache, personne n'a jamais 
porté plainte contre les chaussures fabriquées par mon père. C’était un homme 
de talent, un grand créateur, et je suis très fier de mon père ». 
Toute l’assemblée fut stupéfaite ! La morale de cette histoire : personne ne peut te 
blesser sans que tu n’y consentes. Ce n’est pas ce qui nous arrive qui importe – 
c’est plutôt notre attitude, notre réaction à une personne, à un événement, à une 
situation qui se présente à nous, qui fait révéler en nous ce que nous sommes, la 
vraie force de notre âme. Dans cette anecdote de la vie du Président, nous avons 
un bon exemple, et dans le père et dans le fils Lincoln : de bien faire ce que nous 
devons faire avec toute la force de notre âme, de notre être, pour devenir ce que 
nous devons être, et dans notre cas précis –  devenir et être passionnés du Verbe 
Divin, dans tous les sens d’une telle expression/vision !  
« Tous s’écartent quand ils voient passer un homme qui sait où il va », disait 
Antoine de Saint-Exupéry. Comment ne pas penser à l’exemple par excellence 
de Jésus en ce début de carême ? « On Lui a donné une mangeoire pour un ber-
ceau, une tablette de charpentier pour un pupitre, des épines pour une cou-
ronne et la croix pour un trône. Il les a prises et en a fait la gloire de sa car-
rière », disait de Jésus l’écrivain W.E. Orchard. Bon et fructueux carême !!! 

 Joseph Kallanchira, SVD, Provincial 
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ermettez-nous de partager avec vous un coin de nos 
activités pastorales et missionnaires qui se déroulent dans 
‘’le feu et l’eau’’ à la  paroisse Sainte Famille de Hanyigba : 

l’apostolat biblique. Nous vous présentons la structure suivante de 
notre partage : la situation géographique, le  pourquoi, le comment 
et enfin le vécu de l’apostolat biblique dans notre paroisse. 
Hanyigba  est une petite localité du diocèse de Kpalimé située à 
quelques kilomètres environs de la Cathédrale. Cette petite portion 
qui ouvre directement sur le Ghana est formée de deux villages 
qui regorgent de plus de trois milles habitants : Duga et Todzi. 
Pourquoi l’apostolat biblique ? Le but principal de cette pratique du 
partage est très ancien car dès les débuts de l’Eglise, la lecture 
des Saintes Ecritures  fait partie intégrante de la liturgie chrétienne 
pour une part de la liturgie synagogale. Quant à nous, nous appar-
tenons à la Société du Verbe Divin. Ce Verbe Divin qui s’est fait 
chair pour habiter parmi nous et en nous. Par conséquent, la 
lecture divine et l’apostolat biblique, d’une manière intrinsèque fait 
partie de notre spiritualité, de notre vie profonde. En outre, on ne 
parle jamais de l’Eucharistie sans la liturgie de la Parole, la caté-
chèse. Alors, notre idéal ou notre souci est de donner une base 
fondamentale de la spiritualité chrétienne à nos communautés qui 
se réunissent régulièrement pour planifier et réaliser des actions 
communes. Encourager nos fidèles dans leurs différents mouve-
ments à se former et à améliorer leur emploi des diverses mé-
thodes de la lecture de la Bible. 
Pour bien atteindre notre but, nous avons opté pour la ‘’méthode à 
pantalon’’ : l’enseignement (la théorie) et la pratique (l’action). En 
effet la première partie consiste à enseigner quelques différentes 
méthodes de partage biblique parmi lesquelles nous notons la 
méthode à sept étapes ; le programme d’Amos et enfin celle de 
voir-écouter-aimer.  

ur le plan pratique nous pouvons témoigner humblement 
que nous avons réussi à installer de groupes de partage 
biblique dans les différents mouvements tels que légion de 

Marie, les chorales, les servants de Messe, le renouveau charis-
matique… Pour le moment nous les accompagnons dans cet 
engagement. Surtout avec la méthode de Sept étapes et celle 
d’Amos qui leur offrent pleins d’atouts pour faire face aux pro-
blèmes socio-économico-politiques. Enfin, à travers le partage 
biblique, les fidèles arrivent à analyser les Saintes Ecritures,  les 
vices de leurs communautés et à faire quelque chose pour y re-
médier par des actions concrètes à l’exemple du prophète Amos, 
un homme du peuple, un gardien de troupeau et un agriculteur. 
Par ailleurs, ayant des preuves palpables devant nous, nous 
avons inséré dans notre apostolat une formation des catéchistes 
et des leaders de différents mouvements ; une catéchèse familiale 
dans laquelle nous rappelons aux parents et aux enfants, leur  
responsabilité des uns envers les autres  et envers l’Eglise, la 
Grande Famille de Dieu. 

n un mot nous disons que l’apostolat biblique qui était une 
activité quasi dormante, est devenue une des préoccupa-
tions majeures dans notre paroisse Sainte Famille de 

Hanyigba  grâce au désir profond des pères Marian et  Claude-
Modeste qui m’encouragent et me soutiennent. Cet apostolat me 
fait toucher du doigt les réalités matérielles et spirituelles qui enri-
chissent mon champ missionnaire. Venez et goutez combien le 
Seigneur est bon. 
 

Roméo K. Yemso, SVD 
 
 
 
 

 
omme nous le savons parfaitement, les 
jeunes sont l’avenir de la société. La jeu-
nesse demeure, en effet, une source 

d’énergie et un facteur de construction d’avenir. 
Alors, pour nous tous, il est important qu'elle 
soit bâtie et que sa vision de l'avenir soit positive 
en produisant une vie forte, influente avec un 
grand impact en termes de valeurs et d’éthiques 
pour son temps et pour les générations futures. 
Dans ce cadre, dans la paroisse St Joseph 
Mukasa de Bétérou, nous organisons deux fois 
par an les grands rassemblements des jeunes 
venant de toutes nos communautés. Cela permet 
à nos jeunes de vivre trois jours dans la fraterni-
té pour se former davantage. 

a dernière rencontre a eu lieu du 17 au 19 
Décembre au centre de la paroisse de Bé-
térou. Ils étaient 140 jeunes à répondre à 

l’invitation. Comme d’habitude, ce rendez-vous a 
débuté par la prière d’ouverture suivi des mots 
de bienvenue. La première soirée, les participants 
ont eu la possibilité de regarder sur le grand 
écran la projection du film « Central do Brasil ». 
Les jeunes l’ont regardé avec beaucoup d’intérêt 
en appréciant ses valeurs humaines.  
La journée de samedi a été remplie de différentes 
activités. D’abord, toute la matinée, les jeunes 
ont participé à la causerie animée par l’abbé Ur-
sule Agbangla, venu de Parakou. Il a abordé le 
thème : Comment éveiller le sens de la mission 
chez les jeunes. NB ! C’est le thème de l’année 
pastorale OPM, l’année jubilaire à l’occasion du 
150ème anniversaire de l’évangélisation de l’Église 
du Bénin. 

uis, dans l’après-midi, c’était le tour de 
différents concours suivis de deux 
matchs de football ; le premier entre les 

filles et le second entre les garçons. Dans la soi-
rée, les manifestations ont commencé par 
l’adoration du Saint Sacrement. Puis la  présen-
tation des uns et des  chants, des danses, des 
sketchs, etc. 

e point culminant de la rencontre a été la 
Messe de dimanche présidée par l’abbé 
Jonathan Capo-chichi, le directeur de 

l’Aumônerie des Œuvres dans l’archidiocèse de 
Parakou. Tout s’est terminé par le repas pris en-
semble avec notre invité et aussi par la brève 
évaluation de la rencontre. 

n résumé, c’était une expérience très en-
richissante qui nous a permis de décou-
vrir davantage les talents et les capacités 

de ceux qui constituent la prunelle de la jeunesse 
ici à Bétérou. Pour nous, c’est aussi l’occasion de 
les intégrer dans la mission de l’Église, en parti-
culier en les encourageant à s’engager davantage 
dans les activités de leurs communautés respec-
tives. 
 

 
Marek Pogorzelski, SVD 
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es journées se sont déroulées du mardi 28 
décembre  après-midi au  vendredi 31 dé-
cembre matin 2010 sur la paroisse st Joseph 

de Sonaholou. C’était  des jours choisis et bénis pour 
les enfants missionnaires de la paroisse. C’était aussi 
une occasion de réunir les enfants de  par les stations 
secondaires de la paroisse pour une session à la pa-
roisse à Sonahoulou. C’était dans le but d’éveiller chez 
les enfants une conscience et un sens de l’esprit mis-
sionnaire et à les amener à un partage de foi et des 
moyens matériels avec les enfants des régions et des 
Eglises plus démunies.  
Cette année est une année de grâce pour le Benin. Il 
se prépare à célébrer un grand événement, les 150 
ans de l’Evangélisation du pays, et 15 ans du dio-
cèse de Djougou. Que de grâces accordées par le 
Seigneur! Nous,  enfants missionnaires, nous nous 
inscrirons dans la logique de la double action de grâce 
des 150 ans de l’arrivée des  premiers missionnaires 
et les 15 ans de notre Eglise Famille de Djougou pour 
penser  la mission qui est la nôtre: “Etre mission-
naire auprès des enfants.”  C’était sur cette allure 
que la mini-session s’est déroulée. 
Un camion fut mis à la disposition des enfants pour les 
chercher des communautés villageoises de Gnangba-
kabya, N’Djakada, Kagnifèlè, Sèmèrè et Kim-Kim-
Gnalo. La voiture des sœurs SSpS et celle des Pères 
furent soliciteés. 
Dès que tous les enfants sont arrivés, il y avait un 
accueil chaleureux et aimable de la part de la Sr. Kata-
rina Pavelova, SSpS, la Sr. Fransisca Offori, SSpS, et 
du P. Henry BALA Wuwur, SVD, tous responsables du 
groupe d’Enfance-Missionnaire.  
La présentation du programme de la session à l’église 
de Sonahoulou a marqué le début de la session. 
Apres l’installation dans les salles de classes  à l’école 
primaire de Sonahoulou qui devient leurs logements 
pendant la session, sous la surveillance de leurs ac-
compagnateurs (trices), les enfants s’étaient dirigés 
vers l’église pour commencer leur session avec la 
célébration Eucharistique présidée par le P. Henry 
Bala Wuwur, SVD.  
Le deuxième jour (29 décembre) et le troisième jour 
(30 décembre) ont été bien chargés. En dehors de la 
messe, la prière, le repas, la sieste, les animations et 
les répétitions des chants et des sketches etc., il y 
avait quatre thèmes à présenter et à discuter.  

ous avons commencé à présenter dans la ma-
tinée du 29 décembre, le message de Mgr. 
Paul Vieira qui rappelle aux enfants à se sentir 

fils et filles de notre Eglise Famille appelée par Dieu à 
accueillir la Bonne Nouvelle de son Fils Jésus, à lais-
ser transformer leur vie et à l’annoncer aux autres. Il  
invite les enfants à rendre grâce, à dire merci au Sei-
gneur et à se réjouir toujours dans le Seigneur car le 
Seigneur est venu chez nous par sa naissance mais  
aussi par la mission évangélisatrice commencée par 
les premiers missionnaires au Benin il y a 150 ans. En 
même temps il  les encourage à être   missionnaires. 
Et être missionnaire c’est d’abord rayonner sa joie 
d’avoir rencontré et accueilli Jésus et ensuite c’est de 
partager sa joie et son bonheur suivant le model don-
né par nos premiers missionnaires. Dans l’après-midi,  
 

 
nous avons parlé et discuté ensemble avec les enfants 
sur le thème : “Comment se comporter comme un bon 
enfant à la maison, à l’école, à l’église et dans la so-
ciété.”  La journée était clôturée avec une projection 
de film sur la vie de la Mère Teresa de Calcutta, une 
grande missionnaire pour les pauvres et les petits.  
Dans la matinée du 30 décembre, nous avons  écouté 
une causerie sur le thème du premier trimestre (le 
programme de la Commission OPM du Diocèse); 
“L’Eglise Famille au Sein de l’Enfance Mission-
naire” et dans l’après-midi, nous avons invité un infir-
mier pour parler aux enfants sur la Santé, spéciale-
ment sur les connaissances de base pour pouvoir être 
et grandir en bonne santé. Après  la présentation de 
chaque thème, les enfants étaient partagés dans les 
groupes pour discuter encore entre eux. A part les 
réponses aux questions données, ils ont exprimé leurs 
créativités en répondant aux questions données dans 
les sketches. Après la causerie sur la santé, nous 
étions tous partis au terrain de foot pour jouer au bal-
lon. Les autres qui n’ont  pas joué, y compris les Srs. 
Katarina et Fransisca, ont animé le match avec des 
chants et la danse. Le P. Mathias et le P. Henry se 
sont joints aux enfants sur le terrain. Pour clôturer 
cette journée, nous avions organisé une soirée cultu-
relle. Les enfants ont bien présenté des danses et des 
chants culturels. Il y avait aussi des sketches. C’était 
beau et magnifique. 

a matinée de 31 décembre, était la matinée d’au 
revoir. Selon le programme,  Mgr. Paul Vieira 
devait célébrer la messe de clôture de la session, 

mais à cause de sa santé et après son  long voyage, il 
s’était excusé. Le P. Henry a présidé la messe avec le 
P. Mathias comme concélébrant. C’était la messe 
d’envoie en mission. Les enfants sont invités à pren-
dre au sérieux leur devoir comme missionnaires et 
comme lumière qui éclaire le monde. Au cours de la 
messe, il y avait la remise de la croix à chaque enfant, 
comme la croix missionnaire. Le curé, le P. Mathias a 
aussi encouragé les enfants et remercié l’équipe qui 
les a accompagné pendant la session. 
Après la messe et le petit déjeuner, les enfants ont fait 
le nettoyage avant de se rassembler à l’église pour se 
dire au revoir. En attendant le camion qui devait rame-
ner ceux des villages, il y eu une longe animation dans 
l’église. Les enfants ont regagné leur village respectif 
vers midi, tout joyeux et pleins d’enthousiasme.  

n s’est rendu compte qu’une telle session est 
vraiment un temps de formation, un moment de 
convivialité et d’apprentissage de la vie en 

Eglise-famille, une occasion de réflexion sur soi-
même, sur la mission confiée, vécue et à vivre, et que 
notre marche n’est pas isolée, mais elle s’intègre dans 
celle  de notre Eglise-Famille toute entière, comme 
nous le  dit Mgr. Paul Vieira dans son message. Que 
nos cœurs crient  toujours notre slogan: « De tous les 
Enfants du Monde! Toujours Amis! » Nous sommes 
sûrs qu’avec le Christ, nous sommes forts d’être les 
missionnaires pour apporter Jésus aux autres, particu-
lièrement au monde des enfants.  
 
  
                                    Laurent-Pierre Chardey, SVD 
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a paroisse Notre Dame de Lourdes de Guérin-Kouka a, à l’instar de nombreuses communautés dans le monde, célébré le 
15 Janvier de cette année en rendant grâce au Seigneur pour le don de la personne de St Arnold Janssen à son Eglise. 
Cette modeste célébration a eu lieu au cours de la messe matinale de 6h15 qui a regroupé la petite communauté SVD, les 

Sœurs et postulantes de Sainte Catherine et quelques fidèles de la paroisse. Toujours pour marquer cette fête, nous avons invité 
les Sœurs de Ste Catherine, nos collaboratrices dans la vigne du Seigneur, dans la soirée du jour suivant où tous ensemble nous 
avons, en l’honneur d’Arnold, partagé un repas fraternel. Bref, voici le contenu du partage homilétique du président de 
l’eucharistie célébrée ce 15 Janvier-là. 
« Arnold Janssen dont nous faisons mémoire en ce jour n’est pas un homme tellement charismatique au sens moderne du terme. 
Il n’avait pas non plus des talents assez extraordinaires. Mais il a eu une vie toute simple. Et pourtant Dieu y a réalisé des 
choses extraordinaires  qui laissent étonner plus d’un. Malgré les traits de sa personnalité pas forcément séduisants, Arnold 
Janssen par sa rigueur criée sur tous les toits et décriée ici et là, par sa vision et sa vie de prière intense et constante, a su fonder 
3 grandes congrégations de prêtres, frères, sœurs, religieux et religieuses. Et le Togo est l’un des pays ayant bénéficié de la 
plénitude de l’œuvre arnodienne car toutes ces trois entités (dont une masculine travaillant dans plus de 60 pays et sur tous les 
continents et regroupant des hommes de plusieurs pays et  deux féminines) missionnent sur la terre togolaise. 
Se vouloir seul chrétien, n’est pas chrétien et moins encore chrétien catholique. C’est ce souci d’être chrétien avec les 
autres qui a poussé Arnold à prendre conscience de son engagement baptismal qui l’appelle, l’invite à annoncer la Bonne Nou-
velle. C’est donc mû, motivé par la charité chrétienne, qu’Arnold Janssen s’est dévoué au service de l’Eglise universelle en fon-
dant des congrégations pour propager, répandre le Verbe Divin. A cette charité d’Arnold, s’est ajouté son sens d’abandon à la 
volonté divine manifesté dans sa fréquence et sa constance dans la prière. Il savait obtenir par la prière, la réalisation de ce qu’il 
a comme projet. Il savait mener à bout ses projets par la prière. Il est convaincu que par elle, le Seigneur agit et ce qui se fait 
relève de sa bienveillance. Action et prière, tel est le secret d’Arnold Janssen. Il a su oser, oser grand comme le monde ! Et Celui 
en qui il mettait sa confiance ne l’a pas abandonné. Et comme l’un de nos ancêtres dans la foi, Arnold continue de vivre, et  au 
ciel et sur la terre. La preuve en est que nous le célébrons en ce jour sollicitant son intercession et ses œuvres continuent de 
prospérer sous nos yeux. L’action de grâce doit déborder nos cœurs pour le don de cet homme ! 

e n’est pas tout. Au même moment que nous le fêtons, chacun de nous, à travers la vie d’Arnold pour qui la proclamation 
de l’Evangile est l’œuvre la première et la plus importante de la charité fraternelle, est convié à réfléchir sur notre fiat 
baptismal et ses retombées comme chrétiens et chrétiennes. Que faisons-nous pour l’avancement du Règne de Dieu qui 

passe par l’annonce et le témoignage de sa Parole ? Savons-nous que nous sommes capables de grandes choses si vrai-
ment nous vivons de l’Evangile et si vraiment nous dédions notre vie à l’annoncer ? Prions en cette eucharistie Saint 
Arnold Janssen et ses compagnons de chemin d’intercéder pour nous, pour une vie chrétienne plus effective et par con-
séquent plus fructueuse afin que le monde soit embrasé de l’amour du Christ, le Verbe Divin en qui nous recevons grâce 
après grâce. Amen ! » 
                                                                                                     Rogatien Marie Bamidélé Kpogbé, SVD 

 
 

 
Le samedi 29 Janvier, jour de la fête de St Joseph Freinademetz, a été choisi pour l’ordination 
sacerdotale du diacre Jean Paul Sikpé, SVD. Cette ordination a été présidée par Mgr Isaac 
Gaglo, évêque d’Aného à la paroisse Christ Roi de Kouvé. 
Commencée aux environs de 10 heures, la cérémonie a connu la présence et l’active participa-
tion de nombreux prêtres, religieux, autorités politiques, civiles, traditionnelles et d’une marée 
noire de parents, amis et connaissances venus de près et de loin pour être témoins oculaires de 
cet évènement inédit. C’est, en fait, la première fois qu’une ordination sacerdotale se tient dans 
la modeste Eglise de Kouvé qui était pleine à craquer. 
La première partie des cérémonies commença avec les mots de bienvenue du curé de la pa-

roisse. Puis, Mgr Isaac prit la parole invitant le peuple de Dieu à la prière et à l’action de grâce à l’endroit de leur fils Jean Paul qui est appelé 
au sacerdoce royal. La seconde partie consista en l’écoute de la Parole de Dieu. Le présidant, dans son homélie, a invité l’ordinand à prendre 
conscience des exigences du ministère sacerdotale. Il s’agit de toujours se confier en premier lieu à la providence divine qui fournit toujours 
l’essentiel pour sa mission. Sur Dieu et en lui seul, le prêtre doit fonder son existence et son service. L’évêque a pris soin de rappeler à 
l’ordinand qu’il sera le serviteur de Dieu pour toute l’humanité, dimension universelle qui est rehaussée par le caractère international et mis-
sionnaire de la Société du Verbe Divin, sa famille religieuse. La troisième partie relative aux rites d’ordination se passa dans la prière et le 
recueillement afin d’implorer la grâce de Dieu à travers les saints sur le diacre Jean Paul. Cette partie 
se termina par le port de l’étole et de la chasuble. Dans une contagieuse et chaleureuse ambiance de 
chants et de danses, la famille de Dieu de Kouvé a exprimé son allégresse et sa reconnaissance au 
Seigneur d’avoir choisi leur fils parmi ses proches collaborateurs. La quatrième et dernière partie de 
cette mémorable célébration fut la liturgie eucharistique. Pour cette partie, Mgr Isaac Gaglo a placé le 
P. Jean Paul Sikpe à ses côtés, une manière d’initier le nouveau prêtre à la célébration de la messe 
qu’il devra assumer seul. Ensuite, ce fut les mots de remerciement du curé de la paroisse et du nou-
vel élu à l’endroit de Dieu pour sa bienveillance, de l’évêque pour sa disponibilité et du peuple de 
Dieu venu le soutenir en cet heureux jour. Puis, le P. Jean Paul donna sa bénédiction à l’évêque, aux pères concélébrants, à ses parents puis à 
toute l’assemblée. Eventuellement, Mgr Isaac donna la bénédiction solennelle  puis procéda au renvoi du peuple de Dieu. Aussi, quittons-nous 
l’Eglise pour la cour du presbytère où un agapè fraternel nous est offert. Que le Verbe Divin emplisse la vie et l’œuvre missionnaire du P. Jean 
Paul ! Nos prières t’accompagnent partout où tu seras cher Jean Paul !    

   Ludovic Koffi M. Amouzou, SVD 

L

C

KOUKA ! BENIS LE SEIGNEUR AVEC ARNOLD JANSSEN ! 

ORDINATION SACERDOTALE 
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‘’Passionnés du Verbe et saisis par 
l’Esprit, pour le Règne de Dieu parmi 
les hommes.’’ Je voudrais par cet 
article vous faire un humble 
compte rendu de l’Assemblée 
Provinciale qui a eu lieu à Kégué, 
dans notre maison provinciale. 
Depuis quelques années, il est 
devenu coutume que la province 
Togo/Bénin ait son assemblée 
générale où tous les confrères y 
travaillant se retrouvent à la mai-
son provinciale pour partager 
leurs expériences missionnaires, 
leurs actions pastorales tout en 
réfléchissant sur les nouvelles 
orientations de la province et de 
celles de l’Eglise universelle voire 
particulière. C’est dans cette at-
mosphère que s’est tenu du 25-29 
janvier 2011 notre assemblée pro-
vinciale. Mais d’aucuns  demande-
ront pourquoi une telle assem-
blée ? Evidemment, rien n’est au 
hasard. Le mois de janvier est 
caractérisé par les fêtes de nos 
deux saints : Arnold Janssen (fon-
dateur la famille arnoldienne : 
SVD, SSpS et SSpSAP) et Joseph 
Freinademetz (le premier et le 
model missionnaire en Chine). 
Alors nous comprenons que c’est 
une retrouvaille pour tous les 
enfants de SVD de la province 
Togo/Bénin. En outre même si 
Siracide nous dévoile ‘’qu’il n’y a 
rien de nouveau sous le soleil’’, 
l’Assemblée Provinciale janvier 
2011 nous manifeste quelque 
chose de neuf : il s’agit de 
l’élection du nouveau supérieur 
avec son conseil  et de l’ordination 
sacerdotale de Jean-Paul Sikpé 
par Mgr Isaac Jogues Gaglo, 
l’ordinaire du diocèse d’Aného, en 
l’église Christ Roi  de Kouvé. 
En effet, l’assemblée provinciale 
pour cette année a débuté le 25 
janvier avec l’arrivée des confrères 

du Togo et du Bénin. Pour tout  
dire en quatre expressions, nous 
disons que la dite assemblée a fait 
éclater la dimension de la vie spi-
rituelle, la dimension de la vie 
intellectuelle et communautaire, 
l’élection du  nouveau supérieur et 
son conseil et la dimension de la 
vie récréative et sportive. 
Pour la dimension spirituelle, 
disons qu’elle était au cœur même 
de tout le long de l’assemblée. 
Ceci manifeste et confirme la vie 
d’un peuple  religieux et sacerdo-
tal qui est marquée par les prières 
personnelles, communautaires et 
les célébrations eucharistiques de 
chaque jour. Ainsi les différents 
célébrants ont de leur manière 
propre, communiqué et exhorté à 
vivre l’amour de Dieu et l’amour 
du prochain dans le contexte de 
nos quatre dimensions caractéris-
tiques : C’est dans ce même ordre 
d’idées que nous accueillons avec 
bienveillance les mots 
d’introduction du père supérieur 
provincial, Joseph B. Kallanchira 
sur ‘’Les orientations pastorales 
missionnaires favorisant la croissance 
des églises’’ d’un certain théologien 
Pierre-Alain Giffard. La confé-
rence donnée par le père Kisito B. 
Koudoagbo sur le thème ‘’Nos 
communautés, signes de réconcilia-
tion, de justice et de paix’’, tiré de la 
deuxième épître de Saint Paul aux 
corinthiens (2Co 5, 18-20/Rm 5, 
10-11). Aussi la vie intellectuelle 
est marquée par des séances de 
travail de groupe par district et 
des séances du travail en commis-
sion animées par les coordinateurs 
provinciaux de la Bible, de la 
JPIC, de l’animation missionnaire, 
de la commission vocationnelle, de 
la commission de la communica-
tion et celle chargée des finances. 
Après quoi, les différents secré-
taires de toutes ces séances de 
travail font la mise en commun 
qui suscite des contributions et 
des questions d’éclairage pour une 
bonne compréhension de la part 
des confrères  et l’édification de 
notre province. De même pour 
l’élection du nouveau supérieur 
provincial avec son conseil admi-
nistratif, signalons que tout nous 
renvoie à la Résolution N°2 du 

tout premier chapitre provincial 
qui a eu lieu en janvier 2009 et qui 
fut approuvé par le Père Supérieur 
Général. Une des dimensions de 
ce premier chapitre portait la dé-
cision sur les méthodes d’élections 
dans la province Togo/Bénin.  
Enfin la dernière dimension de 
cette assemblée provinciale fut 
marquée par des jeux sportifs et 
récréatifs dirigés par les confrères 
du district du Bénin ; une célébra-
tion solennelle de fête de famille 
qui a regroupé les postulants (la 
chorale Saint Joseph Freinademetz 
du postulat SVD) et nos Sœurs 
SSpS. Cette messe de famille fut 
suivie d’un agapè fraternel. Par 
ailleurs, soulignons la rencontre 
des jeunes (de  moins de 5 ans 
dans la province) organisée par 
l’équipe d’animation les pères 
Anastase Nduwayezu et Roga-
tien Marie Kpogbé. La nature 
me chante de pouvoir continuer 
jusqu’à l’infini mais l’aubaine 
m’ordonne de m’y arrêter pour 
vivre la bénédiction divine qui 
s’est manifestée par l’ordination 
sacerdotale de Jean-Paul Sikpé 
qui est devenu depuis le 29 janvier 
2011 ‘’un prêtre à jamais selon 
l’ordre du roi Melchisédech’’. Voilà 
une bénédiction pour l’assemblée 
provinciale, une bénédiction pour 
la province Togo/Bénin, une bé-
nédiction la famille arnoldienne et 
une bénédiction pour l’Eglise 

entière. 
Quoi qu’il en soit, l’Assemblée 
Provinciale janvier 2011 s’est 
déroulée dans une atmosphère de 
confiance, de prières, de partage 
d’expériences et de séries de ré-
flexions qui disent tout de l’être et 
de l’avoir des missionnaires du 
Verbe Divin et plus particulière-
ment de la province SVD  du To-
go/Bénin. 
 

Roméo K. Yemso, SVD 

ASSEMBLEE PROVINCIALE 2011 
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La journée du vendredi 25 Janvier restera à jamais gravée dans la 
mémoire des 12 confrères SVD ayant moins de 5 ans de travail 
missionnaire dans la province Togo/Bénin. Cette journée était celle 
de notre sortie sur Rio Beach d’Avépozo. 
Partis vers 9h45, nous sommes arrivés sur 
le site après un petit safari. Là, nous fûmes 
accueillis par le doux souffle de la mer et le 
sable fin mais chaud de la plage. Cet 
accueil nous mit d’aplomb pour faire de 
cette sortie une opportunité de récréation 
et d’échange fraternel. Après la prière 
d’ouverture dirigée par le P. Tam, les 
Pères Anastase et Rogatien nous propo-
sent le programme de la sortie qui fut 
adopté. Puis nous avions commencé à 
étancher notre soif et à faire travailler nos 
mâchoires. De petits groupes se sont 
formés. Tandis que certains jouaient au volley, d’autres 
s’adonnaient à une promenade sur la plage, d’autres encore n’ont 
pas hésité à nager ou à s’exercer à la pêche. Un peu fatigués, 
nous nous donnons à cœur joie à des causeries alors que d’autres 
faisaient une petite sieste. Vers 15h, nous nous retrouvâmes tous 
 

 
 sous la paillote pour mieux nous connaître et échanger nos expé-
riences dans nos paroisses respectives. Ce temps d’échange fut si 
enrichissant que nous ne nous sommes pas aperçus que le soleil 

commençait à décliner et que le 
vent devenait de plus en plus frais. 
A quelques minutes de 18h, nous 
avons décidé de nous apprêter pour 
le retour. Des photos de groupe ont 
été prises pour immortaliser cette 
journée que nous venons de passer 
entre ‘jeunes frères’ de la province. 
Le P. Rogatien clôtura la journée 
par une prière d’action de grâce au 
Seigneur puis le convoi s’ébranla de 
nouveau vers Kégué. 
 
Merci à la province, aux organisa-

teurs de la sortie et à tous les participants ! 
 

Ludovic Koffi M. Amouzou, SVD

 
 
 
La famille, première cellule de l’Eglise, est d’une importance capitale dans la vie et la croissance de chaque individu et chaque 
société. Personne n’est tombé du ciel comme la neige ou la pluie. Chacun a une histoire qui le lie à une famille. Et c’est ce lien 

qui donne l’opportunité à chacun de s’affirmer et de se savoir aimer. Il est 
donc clair que pour un développement solide et durable chaque individu à 
besoin de garder contact avec sa famille où il peut recevoir support et en-
couragement. C’est dans cette optique que la Société du Verbe Divin orga-
nise chaque année une visite des parents pour les novices ici au Ghana. Et 
cette année encore cette rencontre s’est tenue du 11 au 13 février.   
En effet, selon notre constitution, (const. 312), nos parents sont spéciale-
ment proches de nous. Nous demeurons par conséquent unis à eux dans 
l’amour et la gratitude en gardant contact avec eux et en priant pour eux. 
Le but donc de cette visite est de donner l’occasion aux parents de se ren-

dent compte de ce que nous faisons ici au noviciat, cette importante étape de notre formation religieuse. Cette rencontre fami-
liale à connu  la forte participation des “Christian Mothers Association”, des “ Friends of SVD” ainsi que des confrères SVD et 
sœurs SSpS. Je note qu’elle a permis de faire tomber certains masques qui ne favorisent pas la franche communication entre 
nous religieux et nos familles.  
En effet, il n’est pas rare de voir que certains de nos parents attendent beaucoup trop de nous qui embrassons le chemin de la vie 
religieuse. Ils espèrent de nous: maison, voiture, sécurité sociale, etc. Cette pression familiale souvent conduit le jeune religieux 
soit à rester trop attaché aux besoins de sa famille oubliant complètement sa mission d’évangélisation; ce qui se traduit par le 
manque de transparence dans la gestion des biens communautaires ou paroissiaux.  Soit il s’éloigne à l’extrême de sa famille 
pour ne pas être troublé. Ce sont là certaines attitudes qui rendent vraiment difficile la relation entre le religieux et sa famille 
biologique ou élargie. Cette plateforme est donc un cadre de dialogue et de concertation entre famille et communauté religieuse.  
A la fin de ces quelques jours d’échanges, je dois dire que ces masques et barrières sont tombés. A vrai dire l’atelier d’échange du 
samedi 12 février a beaucoup aidé à cela. Nos parents ont eu l’occasion de 
découvrir dans les moindres détails notre vie ici (vie de prière, vie communau-
taire, travaux manuels, les cours, les initiatives,…). Ils ont été beaucoup plus 
marqués par nos efforts d’autosuffisance dans presque tous les domaines et le 
besoin d’être soutenus sur tous les plans.  
A cet effet nous sommes très reconnaissants à nos parents et amis qui en 
venant, comme s’ils étaient inspirés par le Saint Esprit, nous ont apportés tant 
de vivres (riz, mais, plantain, ananas, etc.). Nos parents n’ont pas manqué de 
nous encourager à persévérer dans le Seigneur en nous rassurant de leur 
continuelle prière, et à nous féliciter pour notre ouverture au processus de 
formation. Ils repartent heureux avec une idée très claire sur ce que nous 
faisons ici et évidement très informés  sur la nécessité d’une relation saine, franche et ouverte qui doit toujours nous lier. Nous 
disons merci à tous ceux qui ont rendu possible cet événement et sommes heureux de savoir que nos parents nous soutiennent. 

                                                                                                                                     Martin Kotchoffa, Divine Word Novitiate, Nkwatia 
                                                                                                                                                  

RECREATION 

LES PARENTS AU NOVICIAT 
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Nous vous proposons dans ce numéro de jeter un coup d’œil sur la personne du Père Joseph T. Djabaré, SVD 

 
Pouvez-vous vous présenter un peu à nos lecteurs, Père ? 
Je m’appelle Joseph Tchandikou Djabare. Je suis originaire de Bas-
sar (Togo). J’ai fait mes études primaires et secondaires au Togo 
avant de me rendre au Ghana où j’ai eu toute ma formation à la prê-
trise et à la vie religieuse. Présentement je suis en mission au Ke-
nya. 
 
Depuis combien de temps êtes-vous membre de la SVD? 
Je suis dans la SVD depuis 1988, l’année de mes premiers vœux. 
Je suis donc membre de la Société du Verbe Divin depuis vingt-
deux ans.  
 
Comment avez-vous  vécu vos années de formation? 
J’ai vécu mes années de formation comme un temps de croissance 
humaine et spirituelle. Ainsi, malgré un bref moment de difficultés et 
de souffrances en cours de route, le temps de la formation a été 
pour moi un temps d’espérance et de joie. 
 

Pourquoi avez-vous choisi d’aller en mission hors du Togo? 
A vrai dire, Je n’ai choisi d’aller en mission hors du Togo. Ce choix m’a été suggéré afin de me permettre 
de faire l’expérience d’une culture autre que celle dans laquelle je suis né et j’ai grandi. Merci à ceux qui 
m’ont aidé à aller voir ailleurs. 
 
Comment est la vie dans votre mission comparativement au Togo ou au Bénin? 
Je trouve la vie aussi sympathique ici qu’au Togo. Il me semble que notre attitude détermine si nous se-
rons heureux ou malheureux là où nous nous trouvons. 
 
N’avez-vous pas souvent la nostalgie du Togo? 
Il va sans dire que j’ai souvent la nostalgie de la terre de mes aïeux. Mais, en tant que missionnaire du 
Verbe Divin, je me sens chez moi au Kenya. Ici aussi, le Seigneur me donne des hommes et des femmes 
à chérir.   
 
Quel est votre apostolat spécifique dans votre paroisse de mission? 
Mon apostolat spécifique est avec les malades et ceux qui s’occupent d’eux. En outre, j’assiste à la forma-
tion des étudiants dans l’Institut de Spiritualité et de Formation Religieuse du collège dit Collège Tangaza. 
 
Vous venez de finir les études, pouvez-vous nous dire dans quel domaine et pourquoi? 
J’ai fini mes études supérieures en 2007. Ces études étaient dans le domaine de la culture africaine, avec 
un intérêt poussé sur la spiritualité. Mon but était d’apporter mon humble contribution à la noble tâche de 
l’inculturation de la foi chrétienne en terre africaine. 
 
Quelles sont vos joies et peines en tant que missionnaire du Verbe Divin? 
En tant que missionnaire du Verbe Divin, je trouve la joie à aider les frères et sœurs qui me sont confiés à 
s’épanouir à l’écoute à l’imitation de la Parole de Dieu. Ma peine est de ne pas être totalement transparent 
de la Lumière que je porte au-dedans de moi.  
 
Que pouvez-vous dire aux jeunes confrères en formation qui doutent encore de leur choix? 
Aux jeunes confrères en formation qui doutent encore de leur choix je dis ceci: Entrez en vous-mêmes 
dans la réflexion et la prière et là, vous aurez la réponse que vous attendez. Dieu vous attend dans votre 
for intérieur pour vous guider et vous combler.  
 
Votre  mot de fin. 
En guise de mot de fin, je voudrais tout simplement exprimer ma gratitude envers tous ceux qui, de loin ou 
de près, ont contribué à faire de moi un instrument du Verbe Divin. Que le Seigneur qui m’associe, moi son 
indigne instrument, à sa mission en faveur de son peuple, fasse briller sur eux tous sa face.  

COUP D’OEIL 
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SPECIALE CONDOLEANCE COURRIER DE ROME  

EDIVERBUM SVD 

Le mardi 1 mars 2011 se sont déroulées dans 
l’église paroissiale de Lidzbark-Warmiński, nord 
de la Pologne, les obsèques de la maman du P. 
Mirek Wołodko. La messe d’enterrement concélé-
brée par 35 prêtres a été présidée par le  P. Andrzej 
Danilewicz, supérieur provincial de la province de 
Pologne. L’homélie de circonstance a été prêchée 
par le P. Jacek Pawlik, ancien missionnaire dans la 
province Togo/Benin. A la fin de la Messe les 
lettres de condoléances dont celle de la province 
Togo/Benin et du P. Xene Sanchez, coordinateur 
zonal d’AFRAM ont été lues par le P. Firmin  
Kossi Azalekor. C’est donc à la suite de cette célé-
bration eucharistique qui a vu la participation de 
nombreux confrères et anciens prêtres diocésains 
ayant travaillé au Togo que  maman Eleonora 
Wołodko a été enterrée au cimetière communal de 
Lidzbark-Warmiński. 
 
Seigneur, accorde lui le repos éternel et que 
brille à ses yeux ta lumière sans fin ! 

                                         Eric Hounake, svd 

« … After a careful study of the ballots, and 
with the consent of my council, I have ap-
pointed the following confreres to the pro-
vincial administration of the Togo-Bénin 
Province for the triennium which will begin 
on 01 June 2011: 

 
Provincial Superior: 

Fr. Accorley, Peter Kobla 
 

Vice-Provincial Superior: 
Fr. Sito, Edward 

 
Admonitor: 

Bro. Kakanou, Messan Theodore 
 

Councilors: 
Fr. Emi, Karolus 

Fr. Tchassante, Tchédré Gbandi Lambert 
 

Our congratulations to Fr. Accorley and to 
the newly elected council. In addition, we 
would like to take this opportunity to thank 
you Fr Kallanchira for your service as pro-
vincial during the last six years and also to 
thank Frs. Wolodko and Wesio Wangu as 
they leave the council…” 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
      Joyeux  
Anniversaire !!! 

MARS 
04 ROMEO CAGATIN 

08 HENRY BALA WUWUR 
20 ANUGRAHA JOJO 
23 FERNANDO REIS 

23 SERAPHIN KPAKPAYI 
 

AVRIL 
04 ANASTASE 
NDUWAYEZU 

26 EDWARD SITO 

CALENDRIER EN BREF 

MAI 
24 FRANCIS 

KOCHUPARAMBIL 
27 JEAN-PROSPER 

AGBAGNON 
30 MICHEL BLUME 

 25 janvier 2011 : célébration de la fête patronale de 
l’Institut St Paul de Lomé 

 29 janvier 2011 : ordination sacerdotale de P. Jean Paul 
Sikpé à Kouvé (Diocèse d’Aného) 

 18 au 22 janvier 2011 : Rencontre de formation continue des 
stagiaires et OTP à Lomé 

 14-15 février 2011 : Rencontre de EXECOM à Luanda (ANG) 
 18 mars 2011 : retour de P.  Jean-Prosper Agbagnon de 

l’Allemagne  
 08 mai 2011 : remise de la croix missionnaire au P. J. Paul 

Sikpé à la chapelle des Sœurs SSpSAP à Lomé 
 12 juin au 12 juillet 2011 : formation des formateurs à Nsa-

wam (GHA) 
 17-23 juillet 2011 : rencontre d’animation missionnaire et 

JPIC à Nairobi (KEN) 
 18-24 septembre 2011 : BPM ET COMM à Antananarivo (MAD) 


